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Amputéàlahachettedecuisine,
ilretrouvel’usagedesamain
CHIRURGIE. Fernando, 27 ans,
a perdu une main suite à une
violente rixe devant une discothèque

fribourgeoise le 1er août.
Il l’a récupérée grâce à la dextérité
d’un chirurgien lausannois

Camille Krafft
camille.krafft@edipresse.ch

Les photographies conser-
vées par le médecin sont
à peine soutenables. Une
main sectionnée net, re-
liée à l’avant-bras par un

infime morceau de peau. La coupure
est propre, droite, précise, comme
dans un manuel de médecine.
L’agression a été perpétrée le
1er août au petit matin devant une
discothèque de Fribourg, avec une
arme inhabituelle: une hachette de
cuisine. Deux mois plus tard, Fer-
nando*, 27 ans, peut de nouveau
bouger doucement sa main gauche,
grâce à la rapidité d’intervention des
secours et à la dextérité d’un chirur-
gien lausannois.
Horrible image

Air placide et visage poupin, Fer-
nando se décrit comme «un étudiant
hypertranquille». Au Club 99, la
soirée s’était bien déroulée jusqu’au
drame, selon le Latino-Américain.
«On était cinq ou six. On organisait
le retour en taxi lorsque j’ai vu deux
personnes se prendre de bec avec un
ami devant la boîte. Une bagarre a
éclaté. Les coups étaient très vio-
lents, sauvages.»

Le temps d’appeler les forces de
l’ordre, la rixe prend fin. «Je ne
trouvais plus mon ami, alors j’ai
avancé pour le chercher. Tout à
coup, j’ai vu une personne qui le
tenait par les bras, tandis qu’une
autre le menaçait avec un énorme
couteau. Je suis allé derrière, et j’ai
crié pour faire diversion.» Au dire

de Fernando – sa version des faits
diverge de celle de son agresseur,
et le juge d’instruction Alexandre
Sudan doit encore les confronter –
l’homme à la hachette de cuisine
ne l’a pas regardé avant de tendre
le bras en arrière pour frapper.
«J’ai sauté pour éviter le coup, et
j’ai levé mon bras gauche pour
protéger ma tête…» Fernando ne
perdra pas conscience, imprimant
dans son cerveau l’«horrible»
image de son membre sectionné.
«Je ne ressentais aucune douleur.
Je me disais juste que je ne voulais
pas perdre ma main.»
Comment un homme a-t-il pu se

retrouver avec une telle arme? Se-
lon Alexandre Sudan, la hachette
de cuisine se trouvait dans le véhi-
cule de l’agresseur, mais «la raison
de sa présence demeure encore
floue. Il y a des zones d’ombre
assez marquées dans cette affaire.
L’instruction est encore pendante.»
Au total, cinq participants à la ba-

garre ont été identifiés,
qui «ont tous subi des
blessures plus ou moins
graves». Au lendemain
du drame, la presse
avait évoqué un «règle-
ment de comptes» entre
deux bandes turque et

latino-américaine. Le juge estime à
ce stade que cette interprétation
était erronée: «Rien n’indique qu’il
s’agisse d’autre chose que d’une
bagarre due à l’alcool.»
Placé en détention préventive avec
son acolyte, qui a été relâché depuis,
l’agresseur de Fernando risque une
peine privative de liberté de 10 ans
au plus ou une peine pécuniaire de
180 jours-amendes au moins pour
lésions corporelles graves. «La mise
en prévention pourrait éventuelle-
ment être aggravée, selon les cir-
constances mises en évidence par
l’instruction», précise le juge. Y

* Nom d’emprunt

«Jen’avaisjamaisvuunetelleamputation»
iHuit os, 25 tendons,
2 artères, 3 veines,
3 nerfs. Il a fallu sept
à huit heures
d’intervention au
Dr Olivier Bauquis pour
redonner vie à la main
de Fernando en la
«recousant» à l’avant-bras,
élément par élément,
notamment avec des «fils de
l’épaisseur d’un cheveu». Une
journée entière en salle
d’opération à la clinique

lausannoise de
Longeraie, où l’étudiant
a rapidement été
transféré depuis
Fribourg. «Je n’avais
jamais vu une telle
amputation», relève le
chirurgien, qui note la

«chance» qu’a eue Fernando
dans son malheur: son poignet
n’a été ni arraché ni écrasé
mais sectionné net, ce qui en a
préservé l’intérieur. «Grâce» à la
finesse de la hachette, la perte

de substance osseuse était en
outre quasi nulle, souligne ce
passionné de reconstruction, qui
compare son art à la pratique
d’un instrument de musique.
Désormais capable de tenir des
objets légers, Fernando devra
attendre six mois à une année
pour retrouver sa sensibilité
tactile, en s’aidant de la
rééducation. Contrairement à
une greffe de membre prélevé
sur une autre personne, il ne
risque pas de rejet. Y

Cliquez, partez!
Vos vacances vous
attendent.

Laissez le train-train quotidien derrière vous: ebookers.ch,
le leader suisse des agences de voyages sur Internet, vous
propose les meilleures offres de voyage en un coup d’œil.
Réservez dès à présent 24 heures sur 24 vos billets d’avion,
hôtels, voitures de location et séjours week-end à prix bas
garantis. Cliquez et vous verrez.
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i«Je ne ressentais aucune
douleur. Je me disais juste que je
ne voulais pas perdre ma main»
Fernando La main de Fernando, deux mois après l’opération chirurgicale. Photos Christian Bonzon


